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Rapport d’activités 2004 
 

 

 
 

 

1. Introduction : création de SORBUS 

 

SORBUS, « association pour la sauvegarde des oiseaux rares et des boisements utiles à leur 

survie » a été créée le 29 janvier 2004 aux Hauts-Geneveys (canton de Neuchâtel, Suisse) dans le 

but « de promouvoir la sauvegarde des oiseaux forestiers menacés des forêts et des pâturages 

boisés dans l’Arc jurassien... » selon l’article 2 des statuts de l’association. 

 

2. Membres 

 

L’association comptait 47 membres individuels, 21 membres familles et 1 membre collectif au 31 

décembre 2004.  

 

3. Comité 

 

En 2004, le comité étaient composés de 9 membres : 

 

Blaise Mulhauser, président 

Julie Rieder, secrétaire 

Stéphan Roulet, caissier 

Sylvie Barbalat 

Jan Boni 

Frédéric Cuche 

Philippe Hadorn 

Claude Meylan 

Jean-Lou Zimmermann 

 

Il s’est réuni à 9 reprises pour définir les différentes activités que l’association entend développer 

ces prochaines années. Sept thèmes ont été retenus :  

 

1. Programme d’aide à la gestion des forêts 

2. Centre de reproduction du grand tétras 

3. Action « Bois » (promotion du bois local via la fabrication d’objets divers) 

4. Evénements culturels (concerts, expositions, conférences pour sensibiliser le public) 

5. Moyens d’information (brochures sur la problématique, sentier didactique, films, etc.) 

6. Action « Fruits des bois » (promotion de produits naturels « fruits des bois » récoltés en 

dehors des zones sensibles) 

7. Zones sensibles et tourisme 
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4. Documents  

 

Une fiche d’intention a été rédigée pour les six premiers thèmes mentionnés ci-dessus et intégrée 

au plan d’activités 2005-2009 de l’association. Pour des raisons évidentes de réduction des frais 

administratifs, le président a proposé au comité de définir un programme quinquennal, plutôt que 

d’année en année. Cette solution, adoptée par le comité, a l’avantage de définir clairement les 

moyens mis en œuvre pour répondre aux objectifs de l’association. 

 

Le Livre Blanc du Grand tétras dans le canton de Neuchâtel, édité en 2003 par ECOFORUM 

(société faîtière pour la protection du patrimoine naturel neuchâtelois) et rédigé par votre 

président, sert de base de réflexion pour la mise en place de différentes actions de protection des 

espèces menacées en forêt. 

 

Pour que les propositions émises dans le Livre Blanc soient suivies de réalisation sur le terrain, 

un autre document a été élaboré. Il s’agit Programme d’aide à la gestion des forêts, SORBUS 

2005-2009. Ce rapport reprend l’idée de mise en réseau de sanctuaires et relais sur l’ensemble du 

canton de Neuchâtel et dans les sites adjacents du canton de Vaud, du canton de Berne et du 

département du Doubs (France). Les premiers travaux définis dans ce document seront réalisés en 

2005. 

 

5. Utilisation du fonds « Protection du Grand tétras et des oiseaux forestiers menacés » 

 

Ce fonds, créé un mois après la naissance de l’association, permet d’attribuer régulièrement des 

aides financières pour : 

 

 des projets d’entretien des forêts conservant et améliorant l’habitat des oiseaux forestiers 

menacés 

 des réalisations touristiques ou de loisir exemplaires, totalement compatibles avec la 

protection des oiseaux 

 des projets d’information contribuant à sensibiliser la population pour une meilleure 

protection des espèces 

 

Rappelons également que le règlement stipule que 75% des fonds doivent être attribués pour les 

travaux de conservation et d’amélioration de l’habitat des oiseaux forestiers menacés. 

 

Pour 2004 il était impossible de puiser dans ce fonds nouvellement créé pour réaliser des travaux 

de revitalisation. Les premières aides financières seront versées en 2005 sur la base des contacts 

établis durant l’année écoulée. 

 

6. Travaux forestiers 

 

Les membres de SORBUS ont été conviés à une journée de travail sur le terrain pour améliorer 

l’habitat du coq de bruyère (grand tétras). Deux actions ont été entreprises dans le Jura 

neuchâtelois, en collaboration avec le Service des forêts de la Ville de Neuchâtel : 

 

 La première consistait à maintenir une zone de framboisiers en train de se faire envahir par 

d’autres essences, notamment des hêtres et des érables. La framboise est l’un des fruits 

préférés du grand tétras. En automne, les zones riches en ressources alimentaires se révèlent 

précieuses pour cet oiseau menacé, car c’est la saison durant laquelle il se constitue des 

réserves de graisse pour survivre durant la mauvaise saison. 
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 La seconde action était la plantation d’une haie d’épineux et d’arbres fruitiers forestiers en 

bordure d’un pâturage. Il s’agissait de nonante cinq pieds de sept espèces : églantiers, 

aubépines, épines-vinettes, prunelliers, sorbiers des oiseleurs, alisiers blancs et pommiers 

sauvages. Cette réalisation répondait à deux buts : offrir des ressources alimentaires 

diversifiées et mettre en place une protection naturelle contre la pénétration des promeneurs 

dans une zone sensible. 

 

Deux autres plantations ont eu lieu avec l’aide de membres du comité de SORBUS : 

 

 Trois sorbiers des oiseleurs ont été plantés dans la réserve forestière du Bois de l’Hôpital 

pour célébrer la naissance de l’association. A cette occasion, les arbres ont été offert par le 

service des forêts de la Ville de Neuchâtel. 

 Une magnifique plantation de 240 arbustes a été réalisée dans un pâturage boisé situé au-

dessus du lac des Taillères sous la houlette de Pro Natura Neuchâtel, mais avec l’aide de 

Philippe Hadorn et Jan Boni, membres du comité. 

 

En aval de toutes ces interventions, le travail de marquage des arbres (ou martelage) avec les 

ingénieurs forestiers des différents arrondissements est essentiel. Il a été mené de façon à gérer la 

forêt de manière appropriée pour le grand tétras et la gélinotte des bois. Quatre divisions ont ainsi 

pu être traitées. Chaque martelage a demandé entre une demi-journée et une journée complète de 

travail. Les exploitations a proprement parler ont déjà eu lieu dans trois sites grâce au début 

d’automne sec. Dans deux cas, des indices de la présence du grand tétras ont été découverts après 

la coupe. Dans un autre endroit une jeune gélinotte semble avoir pris possession d’une clairière. 

Enfin le cantonnement d’une bécasse et d’un couple de chouettes chevêchettes dans l’un des sites 

occupés par le grand tétras a encore parachevé le bilan extrêmement positif de cette année de 

travaux. 

 

7. Autres contacts 

 

Quatre propriétaires forestiers intéressés par la démarche de SORBUS nous ont ouvert « les 

portes » de leur forêt. Tous ont émis le souhait de pouvoir faire quelque chose pour les oiseaux 

forestiers menacés. Espérons que ces collaborations prometteuses se concrétiseront avec la 

réalisation des premières mesures de revitalisation de l’habitat dans ces forêts privées en 2005. 

 

De même, le directeur et une délégation du Parc régional Chasseral ont contacté SORBUS pour la 

mise en place d’actions en faveur du grand tétras dans la partie neuchâteloise du parc. Cette 

collaboration est d’autant plus précieuse qu’il est nécessaire de renforcer la population isolée de 

ces oiseaux à Chasseral en établissant un réseau avec d’autres populations sur sol neuchâtelois. 

 

8. Manifestations 

 

Le 17 avril 2004, le pianiste Marc Pantillon nous faisait l’amitié et le grand honneur de donner un 

récital de piano en faveur de notre association qui, à cette occasion se présentait pour la première 

fois au public. Après avoir écouté la magnifique interprétation d’oeuvres de Beethoven, 

Schumann et Schubert, les mélomanes ont pu venir au stand d’information pour obtenir des 

renseignements sur l’association. 
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SORBUS a également eu un grand succès du 20 au 22 août sur le site de Cernier, à « Fête la 

terre » où nous étions invités par l’association des forestiers neuchâtelois. A cette occasion les 

oeuvres des classes de 4
e
 et 5

e
 année primaire, lauréates du concours « Une forêt pour le grand 

tétras », ont été présentées. Rappelons que ce concours était organisé par SORBUS et 

ECOFORUM (société faîtière pour la protection du patrimoine naturel neuchâtelois) durant le 

premier semestre de l’année. Le public a pu admirer l’inventivité des élèves qui ont imaginé des 

jeux, des livres et des spectacles sur ce thème. 

 

Enfin, notre association était aussi présente les 23 et 24 octobre au théâtre de Beausobre à 

Morges, lors du deuxième festival de « La Salamandre ». Cette présence nous a notamment valu 

l’adhésion de membres venus de France proche ou plus lointaine comme cette personne du massif 

central, qui nous soutient dans nos efforts et que nous saluons au passage. 

Durant ce festival nature, les produits confectionnés avec des fruits des bois (tisanes, gâteaux, 

sirops, gelées et confitures) ont été particulièrement appréciés. La vente de ces produits nous 

permet de donner une information sur la nourriture des oiseaux forestiers. Les baies des bois 

constituent une part importante du régime alimentaire des gallinacés (tétras et gélinotte) en 

automne et en hiver. Bien entendu, les baies utilisées pour la confection des gelées et confitures 

ne provenaient pas des zones dans lesquelles vivent ces oiseaux menacés, mais de jardins en zone 

bâtie. 

De même, les articles en bois réalisés par trois ateliers-menuiserie protégés (centre d’alcoologie 

du Devens (Saint-Aubin-Sauges), EEP Bellevue (Gorgier) et ateliers Phénix (Neuchâtel)) ont été 

proposés : toupies artisanales faites au tour à bois, mangeoires, nichoirs, porte-clés. 

Le côté artistique n’a pas été oublié, puisque les visiteurs pouvaient également acquérir des 

photographies faites par Jean-Lou Zimmermann, membre du comité, ou la gravure « Le chant du 

coq » réalisée par votre président et tirée à 75 exemplaires au profit de l’association. 

 

9. Zones sensibles 

 

Différentes associations de protection de la nature se sont réunies en 2004 pour discuter du 

problème de dérangement des oiseaux dans les zones les plus sensibles, notamment en saison de 

reproduction et durant l’hiver. Ces associations ont mis en place un groupe chargé de définir les 

périmètres de ces espaces. En tant qu’association spécialisée sur les problèmes de sauvegarde des 

espèces menacées, SORBUS a joué le rôle d’expert (par son président) dans le cadre de la 

définition de ces périmètres ; rôle qu’elle continuera à tenir à l’avenir.  

 

10. Conclusion 

 

Les membres du comité s’associent au président pour remercier toutes les personnes qui ont 

contribué, d’une manière ou d’une autre, à développer les activités de SORBUS : les donateurs, 

les membres, les bénévoles et les institutions partenaires de nos activités ; sans vous l’association 

n’existerait tout simplement pas. 

 

 

 

 

Pour SORBUS 

Blaise Mulhauser, président 


